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Je viens d’emménager 
à Parigné-l’Évêque dans 
une maison qui dispose de 

nombreux espaces verts. J’ai apporté 
mes tailles de haies à la déchetterie la 
semaine dernière et j’ai été étonné de ne 
pas devoir les jeter dans une 
benne mais directement au sol.

L es plateformes « déchets verts » aménagées sur les sites de 
Changé et de Parigné-l’Évêque ont pour vocation d’optimiser 
le transport et de faciliter le recyclage. En effet, le dispositif 

permet de faire sécher les éléments déposés (ce qui en réduit le 
volume et le poids), puis de les évacuer en vue de les valoriser. Cela 
conduit bien sûr à réduire les coûts de gestion, à diviser environ par 
trois le nombre de bennes qui circulent, tout en offrant une valorisa-
tion directe par la transformation des déchets en compost.
Il faut noter que les déchets verts constituent le tonnage le plus 
important apporté dans le réseau de déchetteries communau-
taires : près de 4 200 tonnes en 2016, soit 245 kg par habitant en 
moyenne. Les usagers sont invités à entasser leurs dépôts, plutôt 
qu’à les étaler sur l’ensemble de la plateforme, pour conserver le 
maximum d’espace disponible, et pour alléger les opérations de 
compactage mécanique qui sont régulièrement assurées par les 
agents.
Merci de respecter les consignes et de ne pas mélanger aux déchets 
verts d’autres matériaux (sacs en plastique, vis, clous...)  !

contact@cc-sudestmanceau.fr / BP 15 rue des écoles 72250 Parigné-l’Évêque

Prochain numéro en avril

C’EST VOUS QUI LE DITES DÉCHETS

suivez-nous sur



Martine Renaut
Présidente de la Communauté de Communes 

du Sud-Est du Pays Manceau

SUR VOTRE AGENDA
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Février et mars
Carnavals : Saint-Mars-d’Outillé 
(10/02), Challes (17/02), 
Changé (10/03), Brette-les-Pins 
et Parigné-l’Évêque (17/03).

25 février
Édition 2018 de la
Rando Nature au départ 
de la salle polyvalente à 
Challes.

07 et 08 avril
20ème printemps des 
poètes à Parigné-
l’Évêque avec le club 
Amitiés 3ème Âge.

26 janvier
Le Festival « Les 24 
Courts » fait escale
au centre Rabelais
à Changé.

ÉDITO PROJET DE TERRITOIRE

S ituées dans le rayonnement immédiat de la capitale départe-
mentale, le Sud-Est Manceau forme un ensemble périurbain 
cohérent et dynamique. Associées depuis plus de vingt ans 

dans la coopération intercommunale, vos communes et votre commu-
nauté développent cet espace aux fortes potentialités en s'efforçant 
d'en exploiter les atouts de façon équilibrée. C'est dans cet esprit que 
nous avons élaboré notre projet de territoire « Cap 2020 ». Et c’est dans 
cet esprit, aussi, que nous venons de signer avec l'État un Contrat de 
Ruralité. Ce dispositif nous permettra de bénéficier d'appuis financiers 
pour des projets municipaux et communautaires à vocation structu-
rante. Je tiens à souligner le fait que les cinq communes figurent dans 
ce contrat, sans préséance ni exclusivité. C’est essentiel à mes yeux, 
car notre développement doit continuer à être équitable et partagé. 
En Sud-Est Manceau, périurbanité et ruralité 
ne s’opposent pas. Elles se complètent et se 
renforcent mutuellement. Alors qu’une nouvelle 
année commence, j’invite chacun à défendre 
et promouvoir cet esprit de solidarité des terri-
toires, et j’adresse à chacun de vous, en mon 
nom propre et au nom des élus et des techni-
ciens communautaires, mes vœux de bonheur 
et de réussite.<

UN DÉVELOPPEMENT 
PARTAGÉ



  EN BREF

Annick Desgrippes a rejoint l’équipe communautaire en qualité d’adjoint technique stagiaire au 
1er novembre dernier. Issue du secteur privé, elle appartient désormais à la brigade des agents 
en charge de l’entretien des locaux gérés en direct par la Communauté (cf. p 22).

CONTRAT DE RURALITÉ :
DES PROJETS STRUCTURANTS
Signés par l’État et les intercommunalités, les Contrats de Ruralité sont des outils de coordination 
et de financement des politiques publiques locales. Validé fin 2017, celui du Sud-Est Manceau 
s’articule autour du projet de territoire « Cap 2020 ». Une vingtaine d’actions est prévue.

À LA UNE DÉVELOPPEMENT TERRITORIAL

«L e Contrat de Ruralité du Sud-Est Manceau 
va permettre d’accompagner financière-
ment la réalisation de projets communaux 

et intercommunaux » explique la Présidente Martine 
Renaut. Le dispositif couvrira la période 2017-2019 et 
sera complété annuellement par une convention finan-
cière couvrant l’année en cours. « Par exemple, pour 
2017, ce sont 98 153 € qui nous ont été attribués par 
l’État » indique Martine Renaut. Une somme fléchée 

sur les trottoirs, les voies douces et l’éclairage public à 
Brette-les-Pins (voir plus bas).

Une vingtaine de projets
Six axes ont été déterminés, chacun se déclinant en 
opérations précises : l’accès aux services publics, avec 
des équipements numériques pour l’École commu-
nautaire de musique, l’agrandissement de l’école 
Amstramgram et du restaurant scolaire à Parigné-
l’Évêque, la rénovation et l’extension du groupe scolaire 
à Challes et l’extension de l’école de l’Épau à Changé ; 
la revitalisation des centres bourgs avec l’achat par la 
commune du café-restaurant à Saint-Mars-d’Outillé, 
la mise en en valeur du bourg de Saint-Mars-d’Outillé 
et le programme d’aménagement de trottoirs à Brette-
les-Pins ; l’attractivité du territoire avec la réalisation de 
la quatrième tranche de la zone d’activité économique 
de La Chenardière à Changé ; les mobilités avec la 
création de voies douces à Brette-les-Pins et l’implan-
tation de bornes de recharge pour véhicules électriques 
dans toutes les communes ; la cohésion sociale avec 
la construction de logements locatifs à Brette-les-Pins, 
à Changé et à Saint-Mars-d’Outillé et la création d’un 
foyer logements à Saint-Mars-d’Outillé ; la transition 
écologique, enfin, avec l’amélioration énergétique de 
la salle communautaire Ouranos à Parigné-l’Évêque, 
de la salle municipale des Glycines à Brette-les-Pins et 
du gymnase Cosec à Changé (en plus de sa mise en 
accessibilité), et un éclairage des rues plus économe  
à Brette-les-Pins. Il faut préciser que l’État a validé 
l’ensemble de ces actions mais que les financements 
ne sont pas tous assurés. Il est donc possible que 
certaines d’entre elles ne soient pas réalisées. « C’est 
même fort probable » avertit Martine Renaut. Elle expli-
cite : « la participation de l’État sera réévaluée chaque 
année. Mais nous défendrons au mieux nos dossiers et 
nous ne nous priverons pas de solliciter des subven-
tions auprès de nos autres partenaires institution-
nels ».<
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 Chantier des voies douces à Brette-les-Pins en 2017.



D epuis qu’il a repris les rênes de CEV il y a quatre 
ans, Mickaël Busson n’a qu’une obsession : 
renforcer la notoriété de sa société. Alors quand 

il apprend que LCB et Sarthe Pliage emménagent 
dans la dernière tranche du parc de La Boussardière à 
Parigné-l’Évêque en laissant derrière elles des locaux 
inoccupés, il voit là une nouvelle occasion d’atteindre 
son objectif. « Selon les chiffres de la préfecture, on 
recense dix mille passages de véhicules par jour sur la 
départementale 304. Avoir pignon sur cette route, c’est 
donc bénéficier d’une formidable visibilité », s’enthou-
siasme-t-il. La proximité de l’échangeur autoroutier 
est aussi selon lui un atout de poids. « Grâce à l’auto-
route, nous sommes maintenant situés à dix minutes 
d’Écommoy et du nord du Mans, et à cinq minutes de 
Champagné, tout en restant aux portes de Changé, 
commune à laquelle l’identité de CEV reste attachée. 
Notre zone de chalandise est donc nettement plus 
importante », souligne-t-il.

Une entreprise débordante de projets
La clientèle auprès de laquelle Mickaël Busson cherche 
avant tout à communiquer est celle des particuliers. 
« Actuellement, ils représentent 45% de notre fichier 
clients. Notre but est qu’ils atteignent 70% », explique-
t-il. Pour ce faire, l’entreprise ne cesse de diversi-
fier ses activités et renouveler ses produits. « Depuis 
quatre ans, nous avons beaucoup développé la gamme 
de machines à batterie et de robots pour répondre 
aux attentes des consommateurs. Nous avons aussi 
mis en place la location et la vente de voitures sans 
permis », détaille-t-il. Et Mickaël Busson ne manque 
pas de projets pour 2018. « Nous allons lancer la vente 
de pièces détachées en ligne via notre site internet et 
proposer un nouveau service concernant l’entretien du 
matériel : la réparation express », annonce-t-il. Vous 
l’aurez compris, avec l’arrivée de CEV la Boussardière 
s’est dotée d’un nouveau locataire dynamique et 
motivé.<

  EN BREF

<En décembre, David Allain a pris la succession d’Isabelle Menant à la tête du restaurant le 
Challes Heureux. Celui-ci rouvrira ses portes au printemps après travaux et avec un nouveau nom.

<Début 2018, une agence de voyage s’installera place des Trois Puits à Parigné-l’Évêque à côté 
du salon de coiffure.

Magazine d’information de la Communauté de Communes du Sud-Est du Pays Manceau / n°62 / 05

CEV PREND SES QUARTIERS À
LA BOUSSARDIÈRE
En novembre dernier, l’entreprise Changé Espaces Verts (CEV) a posé ses valises dans le 
bâtiment précédemment occupé par LCB et Sarthe Pliage dans le Parc d’Activité de La 
Boussardière. Mickaël Busson, son dirigeant, nous explique les raisons de ce déménagement.

VIE ÉCONOMIQUE ZONE D’ACTIVITÉ

Contact
Changé Espaces Verts
02 43 40 16 05
www.cev-espace-motoculture.fr 

Mickaël Busson vous ouvre les portes de son nouvel espace commercial.

Direction du
Développement

Économique
Jean-Baptiste

Yvernault
02 43 40 09 98 (directe)

02 43 40 09 98 (standard)

jbyvernault
@

sudestmanceau.com



  EN BREF

<Partenaire de la Communauté de Communes pour les activités enfance jeunesse, le Centre François 
Rabelais compte une nouvelle recrue : Stéphane Valentin. Succédant à Sophie Carré, il est chargé de 
coordonner le secteur enfance dans les accueils de loisirs communautaires. Bienvenue à lui !

<Par ailleurs, le Rabelais recrute des animateurs. Envoyez votre candidature avant le 23 février.

LES TOUT-PETITS
À LA RENCONTRE DE LA MUSIQUE
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«L e Relais Petite Enfance avait déjà proposé 
des séances d’éveil musical il y a quelques 
années, qui avaient rencontré un vrai succès 

auprès des assistants maternels », indiquent en préam-
bule Fabienne M’Bengue et Aurélie Bureau, animatrices 
du Relais. Face à la demande des professionnels de 
réitérer l’expérience, une nouvelle session de quatorze 
séances a été programmée pour le premier semestre 
2018. « Les rendez-vous auront lieu dans toutes les 
communes du territoire sur le temps des ateliers Jeux et 
Rencontres. L’objectif est que chaque assistant mater-
nel ainsi que les enfants dont il a la charge puissent 
assister à au moins deux séances », précisent Fabienne 
M’Bengue et Aurélie Bureau.

Une immersion musicale interactive
La Mancelle Julia Demaugé-Bost, chanteuse, 
musicienne et titulaire du Diplôme Universitaire de 
Musicien Intervenant (DUMI), a été choisie pour 
orchestrer ces rendez-vous musicaux. Habituée des 
interventions en milieu scolaire et dans les structures 

d’accueil de très jeunes enfants, elle a mis au point une 
méthode pour intéresser petits et grands à l’univers 
de la musique. « Les séances doivent durer de trente 
à quarante-cinq minutes et alterner des temps où les 
enfants et leurs accompagnants sont tour à tour acteurs 
et spectateurs », explique-t-elle. Chant, observation et 
écoute d’un instrument, manipulation de percussions, 
expression corporelle… Au fil de l’animation, les partici-
pants sont immergés dans un monde sonore qu’ils sont 
invités à apprivoiser à travers tous leurs sens. 

S’initier et profiter
L’objectif des séances ? Faire vivre un moment privilégié 
aux enfants et aux assistants maternels en leur propo-
sant une activité complémentaire de celles qu’ils ont déjà 
l’occasion de pratiquer. « Il ne s’agit ni de commencer 
à leur apprendre à jouer d’un instrument ni de préparer 
une représentation pour les parents, seulement d’éveil-
ler leur curiosité et pourquoi pas de leur donner envie 
d’aller plus loin dans la découverte de la musique  », 
concluent Fabienne M’Bengue et Aurélie Bureau.<

De janvier à juin 2018, le Relais Petite Enfance teste la mise en place de séances d’éveil musical 
à destination des assistants maternels du Sud-Est Manceau et des enfants qu’ils gardent. Un 
rendez-vous entre écoute et action pour découvrir et surtout prendre du plaisir.

Le toucher, un sens aussi important que l’ouïe pour découvrir la musique.

Contact
02 43 40 19 01
relaispetiteenfance@sudestmanceau.com

LIEN SOCIAL PETITE ENFANCE
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ÉCOLE DE MUSIQUE DÉCOUVERTE

LE PIANO À L’HONNEUR
Février 2018 en Sud-Est Manceau sera musical ou ne sera pas. Avec un projet autour du 
piano décliné en multiples actions, l’École de musique, en partenariat avec la médiathèque 
parignéenne, vous invite à découvrir les facettes de cet instrument tout au long du mois.

Contact
02 43 40 19 01
relaispetiteenfance@sudestmanceau.com

L ’idée de mettre en lumière l’un des instruments 
les plus pratiqués à l’École de musique ne date 
pas d’hier. « L’équipe enseignante a commen-

cé à travailler sur ce projet dès l’année scolaire 
2016-2017  », confirme Denis Fontana, coordina-
teur scène à la Communauté de Communes, chargé 
d’organiser cette manifestation. Très vite, la volonté 
d’associer lecture et musique a émergé. « Nous avions 
déjà collaboré de façon fructueuse avec Karine Staine, 
la médiathécaire de Parigné-l’Évêque. Reconduire ce 
partenariat est apparu comme une évidence », ajoute-
t-il.

Un spectacle 
et des auditions
Ainsi donc, les 10 février au Foyer Loisirs à Parigné-
l’Évêque (20h00) et 18 février au Centre Rabelais à 
Changé (18h00) sera joué un conte musical élabo-
ré à partir de l’ouvrage « Un grand jour de rien » 
de Béatrice Alemagna. « Ce livre raconte l’histoire 
d’un enfant obsédé par sa console de jeu qui, en 
perdant celle-ci dans la forêt, va petit à petit s’ouvrir 
à la nature et laisser parler ses souvenirs », résume 
Denis Fontana. Le texte original sera entrecoupé de 
poèmes et bien sûr d’intermèdes musicaux joués à un 
ou deux pianos. « Il y aura une mise en lumière, des 
déplacements, des projections, ce sera un véritable 
spectacle », promet-il. En parallèle de ces représen-
tations, des auditions d’élèves des classes de piano, 
les MétisSONS, seront organisées à la médiathèque 
de Parigné-l’Évêque durant la première quinzaine de 
février.

Une exposition 
et un piano à disposition
L’École communautaire de musique a par ailleurs solli-
cité l’Institut Technologique Européen des Métiers 
de la Musique (ITEMM) du Mans afin qu’il participe à 
l’événement. « Une exposition sur le piano réalisée par 
l’ITEMM sera installée à la médiathèque parignéenne 
et un spécialiste de cet institut viendra la commenter 
le 3 février au cours de deux séances : une à 10h30 
pour les élèves de l’École et une à 11h15 pour le 
grand public », indique Denis Fontana. Et si baigné 
dans cette ambiance musicale l’envie de toucher un 
clavier se met à vous démanger, sachez qu’un piano 
en libre accès sera installé pendant un mois à la 
médiathèque de Parigné-l’Évêque. Ainsi la découverte 
sera complète !<

Le piano, star en février 2018. 

Contact
02 43 40 05 82
ecoledemusique@sudestmanceau.com



  EN BREF

En raison de la défaillance d’une entreprise, le chantier du nouveau bâtiment de 
l’École de musique à Parigné-l’Évêque a été retardé de plusieurs jours. La mise 
hors d’eau et hors d’air n’interviendra donc que dans les semaines qui viennent.

C omposé dans l’esprit d’un hameau, avec 
un espace central convivial entouré d’une 
dizaine de logements individuels, le Verger est 

construit dans le parc de la maison de retraite. Deux 
T2 et huit T3 formeront ainsi un ensemble d’habitations 
dont la vocation première est d’accueillir des seniors 
autonomes. Sans être à proprement parler « médicali-
sés », les bâtiments, tous de plain-pied et accessibles 
aux personnes à mobilité réduite, offriront des dispo-
sitifs particuliers d’usage et de confort : chauffage et 
autres installations simples d’utilisation, volets roulants, 
portes palières sécurisées, positionnement adapté des 
prises et des interrupteurs, sol antidérapant, équipe-
ments spécifiques pour les lavabos, les sanitaires et les 
douches... En outre, le montant des loyers sera maîtri-
sé : environ 260 € par mois pour les T2 et 320 € pour les 

T3. Enfin, la proximité de la maison de retraite facilitera 
les contacts entre les résidents et les futurs habitants 
du Verger, ce qui permettra de maintenir du lien social.

Une intégration harmonieuse
Un jardinet de 30 à 40 m² sera réalisé pour chaque 
logement, avec une terrasse minérale praticable en 
fauteuil roulant, et un espace végétal qui pourra, le 
cas échéant, accueillir un petit potager. Les atouts 
paysagers du site seront conservés avec, notam-
ment, le maintien de plusieurs arbres remarquables 
et une composition générale qui combinera, dans une 
ambiance paisible, espaces verts, zones de déambu-
lation agréables et stationnements regroupés mais 
proches des maisons. Bref, un beau projet qui devrait 
séduire le public auquel il est destiné.<

TRAVAUX LOGEMENT

LE VERGER : UN PROGRAMME
À DESTINATION DES SENIORS
Situé rue Crapez à Parigné-l’Évêque, les logements locatifs du Verger sont en cours de 
construction. Conduite en partenariat avec Sarthe Habitat dans le cadre du soutien de la 
Communauté de Communes aux bailleurs sociaux, l’opération s’achèvera cette année.
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Une dizaine de maisons constituera l’ensemble du Verger.



  EN BREF

<Le marché de collecte des déchets du Sud-Est Manceau sera renouvelé au 01er avril prochain. À 
partir de cette date, les jours de ramassage pourraient être modifiés. Le calendrier 2018 sera donc 
distribué à tous les foyers dans le courant du mois de mars.

<Porté par la Communauté de Communes, le service public d’assainissement non collectif (SPANC) 
évolue. Au cours du premier semestre 2018, et conformément à la réglementation, le SPANC va lancer 
une campagne de contrôle de bon fonctionnement. Les opérations seront assurées en direct par la Commu-
nauté, et par étapes sur plusieurs années, les premières installations vérifiées étant celles qui ont été visitées au 
début du diagnostic initial à partir de 2007. Les usagers concernés recevront un courrier d’information.

À partir du printemps 2018, les déchetteries communautaires à Changé et à Parigné-l’Évêque 
seront équipées de bennes spécifiques pour le mobilier. Un dispositif qui favorisera le recyclage 
tout en optimisant les coûts de traitement. Focus sur les consignes qui évoluent.

UNE NOUVELLE FILIÈRE POUR
LE RECYCLAGE DES MEUBLES

«A ujourd’hui, les usagers qui se rendent 
dans le réseau de déchetteries du Sud-Est 
Manceau pour se débarrasser de leurs 

vieux meubles utilisent deux bennes selon la composi-
tion des éléments : celle réservée au bois ou celle des 
encombrants » note Jean-Luc Cosnuau, vice-Président 

en charge de la protection de l’environnement. Il précise : 
« l’essentiel du bois est valorisé, mais la plus importante 
partie des encombrants est enfouie en centre technique. 
Avec les nouvelles bennes dédiées à l’ensemble du 
mobilier, la quasi-totalité des apports sera valorisée. » 
En effet, bois, plastique, métal et rembourrage de literie 
seront recyclés, les rebuts étant quant à eux incinérés 
pour produire de la chaleur ou de l’électricité.

Deux sites équipés
Cette nouvelle filière est mise en place avec l’appui d’un 
éco-organisme officiel. Karine Leroy, responsable du 
service Environnement explique : « Éco-Mobilier, notre 
partenaire agréé par l’État, met gratuitement à notre 
disposition les bennes et se charge de les collecter. Du 
coup, nous allons réduire nos dépenses de traitement. » 
Compte tenu de la disposition des sites du réseau, les 
bennes seront installées à Changé et à Parigné-l’Évêque. 
Les utilisateurs habituels des équipements de Challes et 
Saint-Mars-d’Outillé sont donc invités à se rendre, pour 
le mobilier, dans les déchetteries équipées.

Un geste simple
Les consignes de dépôts sont d’une grande simpli-
cité  : tous les meubles, sans exception et quelle que 
soit leur composition, doivent être déposés dans les 
nouvelles bennes. Formés et sensibilisés, les agents 
de déchetteries accompagneront les usagers pour les 
aider à adopter les bons gestes. Du reste, une signalé-
tique spécifique sera apposée sur les différents sites. 
« Notre objectif, à terme, est de diminuer d’un tiers 
les dépôts dans les bennes ‘‘bois’’, et d’environ 15% 
les dépôts dans les bennes ‘‘encombrants’’ » conclut 
Jean-Luc Cosnuau.<

ENVIRONNEMENT DÉCHETTERIES
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Tous les meubles sont concernés !

DÉCHETS :

CALENDRIERS

2018

DISTRIBUÉS

EN MARS
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Zoom
Le brûlage des déchets verts est interdit depuis plusieurs années. Même si elle est largement 
répandue, cette pratique provoque le dégagement de nombreuses substances néfastes. Par 
exemple, brûlés à l’air libre, 50 kg de végétaux produisent autant de particules nocives que
3 mois de chauffage d’un pavillon équipé d’une chaudière au fioul, ou 6000 km parcourus par 
une voiture diesel récente. Et c’est encore pire, bien sûr, si ce sont des emballages ou des 
ordures ménagères qui sont embrasés ! À noter que ces comportements regrettables peuvent 
donner lieu à des sanctions (art. 131-13 du code pénal).
Pour traiter les déchets verts, l’idéal reste le compostage domestique ou le broyage.

DÉCHETSLE COIN D’ÉOLINE



Créé en 2012 sur la base de structures locales existantes, l’Espace Emploi Formation 
comprend deux sites ouverts en alternance cinq jours par semaine : un à l’Hôtel 
Communautaire à Parigné-l’Évêque et un place de la mairie à Changé. Rattachée 
au service communautaire « Aménagement et développement économique », son 
équipe de trois personnes conseille, informe, accompagne et oriente les usagers du 
territoire, particuliers et professionnels, sur les problématiques liées au monde du 
travail. Une mission aux multiples facettes qui concerne des publics très variés.

DOSSIER ESPACE EMPLOI FORMATION

L’ESPACE EMPLOI FORMATION 
AU CŒUR DU TISSU 
ÉCONOMIQUE LOCAL

De droite à gauche : Céline Fourmy, responsable de l’Espace, Roselyne Varnier et Françoise Delord conseillères emploi.
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DOSSIER ESPACE EMPLOI FORMATION

UN SERVICE DESTINÉ 
À TOUS LES USAGERS
Entrepreneurs, travailleurs indépendants, particuliers employeurs, demandeurs d’emploi ou 
salariés, tous ceux qui résident en Sud-Est Manceau sont susceptibles d’avoir un jour recours 
à l’Espace Emploi Formation, pour un besoin ponctuel ou un suivi plus long.

D iversité, tel est le mot qui qualifie le mieux les 
missions et les publics accueillis par l’Espace 
Emploi Formation communautaire. Il a d’abord, 

bien sûr, un rôle de premier ordre dans l’accueil des 
personnes en recherche d’emploi. Il accompagne les 
usagers souhaitant obtenir des conseils sur la rédac-
tion de CV et de lettres de motivation, les entretiens 
d’embauche ou les techniques de recherche d’emploi. 
Il est ensuite un interlocuteur privilégié des employeurs 
du territoire, particuliers ou entreprises, qui le sollicitent 
pour déposer des offres d’emploi, obtenir un appui 
dans leurs recrutements, s’informer sur les disposi-
tifs d’aide à l’embauche ou les différents contrats de 
travail. Il est, enfin, une ressource précieuse pour les 
salariés désireux d’évoluer professionnellement, de se 
réorienter ou de poursuivre leur formation tout au long 
de leur carrière.

Des actions et des supports
en tous genres
Pour mener à bien ses missions, l’Espace Emploi 
Formation utilise les canaux les plus variés et cherche 
toujours à se renouveler. Entretiens individuali-
sés, organisation de job dating, ateliers collectifs, 
soirées d’information ciblées, communication via 

des plaquettes, une newsletter, les réseaux sociaux 
et Internet, l’objectif est de s’adapter aux usages et 
besoins des Sud-Est Manceaux. À titre d’exemple en 
2017, ont été entre autres organisés des ateliers autour 
des réseaux sociaux professionnels Viadeo et Linkedin, 
et des réunions sur la formation continue et la réorienta-
tion professionnelle pour les personnes en activité. 

Des partenaires indispensables
En outre, l’Espace Emploi Formation ne travaille pas 
seul : il est au cœur d’un réseau de structures spéciali-
sées dans l’insertion professionnelle qu’il mobilise dès 
que nécessaire afin d’informer et d’orienter plus préci-
sément les usagers, parmi lesquelles Pôle Emploi, les 
Maisons de l’Information sur la Formation et l’Emploi 
(MIFE) ou encore la Mission Locale qui tient des perma-
nences à destination des 16-25 ans plusieurs fois par 
semaine dans les sites de l’Espace Emploi Formation. Il 
est donc une véritable interface entre les acteurs locaux 
du monde du travail et à en juger par les tendances 
de l’année 2017, qui révèlent un doublement des 
offres d’emploi déposées auprès de l’Espace Emploi 
Formation et une hausse significative de la fréquence 
des sollicitations du service, son rôle n’a de cesse de 
se renforcer.<

Céline Fourmy et Sébastien Jacquet lors d’un atelier au Cybercentre.

Contact
02 43 40 14 61
emploiformation@sudestmanceau.com
(coordonnées et horaires : cf. page 23)
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CHIFFRES CLÉS*
*données 2016

NOUVEAUX USAGERS FRÉQUENCE DES VISITES

1 personne sur 3
fréquente le service pour 
la première fois

3 à 4 visites
en moyenne par usager

RÉPARTITION DES VISITES PAR SITES

2 visites sur 5
ont lieu sur le site de Changé

3 visites sur 5
ont lieu sur le site de Parigné-l’Évêque

EEF EEF
Changé Parigné-l’Évêque

PROFIL DES USAGERS

75%
demandeurs 
d’emploi

56%
26-50 ans

27%
+ de 50 ans

17%
16-25 ans

03%
étudiants

22%
actifs

MOTIFS DES VISITES

techniques de recherche d’emploi 20% 
démarches Pôle Emploi 18%

consultation d’offres / candidatures 16%
formation / projet 16%

06% accès aux droits

11% retour d’informations

11% premier rendez-vous

02% démarches employeurs

Contact
02 43 40 14 61
emploiformation@sudestmanceau.com
(coordonnées et horaires : cf. page 23)



DOSSIER ESPACE EMPLOI FORMATION

UN INTERLOCUTEUR DE CHOIX 
POUR LE TRAVAIL À DOMICILE
Service de proximité, l’Espace Emploi Formation joue un rôle de premier plan dans le soutien de 
l’emploi à domicile en Sud-Est Manceau grâce à sa connaissance de l’offre et de la demande 
locales et aux solides partenariats qu’il a noués avec les structures spécialisées. Explications.

P armi les missions qui incombent à l’Espace Emploi 
Formation communautaire, l’accompagnement 
des particuliers employeurs comme des travail-

leurs à domicile tient une place importante. « Concernant 
les employeurs, nous recueillons les offres qu’ils souhaitent 
proposer, nous leur apportons de l’information sur l’éta-
blissement et la rupture du contrat de travail, et nous 
recherchons les profils qui pourraient correspondre à leurs 
attentes. Concernant les travailleurs à domicile, nous les 
orientons vers les annonces susceptibles de les intéres-
ser », indique Céline Fourmy, responsable de l’Espace 
Emploi Formation. Et d’ajouter : « près d’un tiers des offres 
déposées auprès du service émanent de particuliers ». 
Un pourcentage non négligeable qui révèle que l’emploi 
à domicile se porte bien sur le territoire communautaire.

Des relations avec des experts
Le rôle de conseil de l’Espace Emploi Formation en 
la matière concerne aussi bien l’embauche en direct, 
notamment via le procédé des chèques emploi service, 
que le recrutement indirect passant par des organismes 
tels que Familles Rurales ou l’ADMR avec lesquels le 
service est en liaison constante. Par ailleurs, l’Espace 
Emploi Formation collabore étroitement avec la 
Fédération des Particuliers Employeurs (FEPEM). En 
témoigne la convention qui les lie et qui a été renouvelée 
pour trois années supplémentaires courant 2017. « Ce 
partenariat permet aux conseillères Emploi Formation 
de disposer d’un appui technique de la part de la FEPEM 
sur des sujets pointus comme les droits et obligations à 
l’embauche, le droit individuel à la formation ou encore 
la retraite. Il prévoit aussi la mise à disposition d’une 
documentation conçue par la FEPEM dans les sites de 

l’Espace Emploi Formation », précise Céline Fourmy. 
Bref, vous le constatez, l’Espace Emploi Formation 
dispose de tous les outils pour vous accompagner 
efficacement, que vous soyez employeur ou salarié.<

Zoom 
Depuis le 1er janvier 2017, les personnes 
retraitées bénéficient comme les actifs 
et les demandeurs d’emploi d’un crédit 
d’impôts lorsqu’elles recourent à l’em-
ploi à domicile.
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Service à la personne : une activité en essor.



VUE D’AILLEURS DÉVELOPPEMENT DURABLE
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LE RÉSEAU DE CHALEUR BOIS
DE RIOM COMMUNAUTÉ
Engagée dans la transition énergétique, comme le Sud-Est Manceau avec « Cap 2020 » et son 
volet santé et environnement, la Communauté de Communes de Riom (Puy-de-Dôme), a créé 
un réseau de chaleur urbain qui dessert aujourd’hui près d’une trentaine de bâtiments. Visite.

A fin d’alléger le poids des énergies fossiles 
dans sa consommation énergétique, Riom 
Communauté s’est lancée en 2009 dans la 

création d’un réseau de chaleur fonctionnant majori-
tairement au bois. Objectifs revendiqués : réduire la 
facture et limiter les émissions de gaz à effets de serre. 
En fonction depuis 4 ans, l’équipement a été conçu 
et réalisé par la société Riom Chaleur Bois Énergie 
(RCBE), filiale de Cofely Services, fondée en partena-
riat avec la Communauté de Communes. L’entreprise 
est chargée de l’exploitation pour une durée totale de 
23 années. À la fin du contrat, les installations (chauf-
feries et réseaux) seront cédées à Riom Communauté 
qui aura alors la possibilité de les piloter directement 
en régie ou de relancer une délégation de service 
public (DSP).

2 centrales
Sur le plan technique, le réseau est structuré autour 
de deux sites de production : une chaudière principale 
d’une puissance de 3 200 KW et une chaudière secon-
daire d’une puissance de 700 KW. Deux chaudières  
d’appoint fonctionnant au gaz complètent l’ensemble. 
Ces dernières ne sont mobilisées que lors des périodes 
de très grand froid ou en cas de panne ou de mainte-
nance lourde. L’installation consomme environ 7 000 
tonnes de bois chaque année, stocké dans un silo de 
450 m3  situé sous la chaufferie principale. Exclusivement 
produit autour de Riom, ce combustible est composé 
en majorité de broyats issus de l’exploitation forestière 
et de scieries. Les fumées sont électro-filtrées avant 
leur rejet dans l’air, et les cendres de combustion sont 
compostées ou épandues. L’eau est chauffée à plus 
de 90 °C et transportée dans des tuyaux en acier isolé 
enfouis à environ 2 mètres de profondeur, ce qui limite 
la perte de chaleur à 2 °C par kilomètre. 

28 bâtiments desservis
D’une longueur de 7 km, le réseau alimente en chauf-
fage et en eau chaude sanitaire 28 bâtiments publics 
ou privés : un hôpital, deux lycées, un collège, la 
mairie annexe, un complexe dédié à des spectacles 
et des conférences, une salle polyvalente, plusieurs 
résidences de l'office public de l'habitat et de l'immo-
bilier social et des immeubles collectifs. À noter que 
des travaux sont actuellement en cours pour étendre le 
réseau au tribunal et au centre culturel. Une extension 

qui permettra d’optimiser les coûts de production.

Des avantages multiples
L’installation offre aux sites alimentés un avantage 
financier avec une réduction des factures énergétiques 
de 5 à 10 %. Elle nécessite par ailleurs moins d'entre-
tien que les structures classiques qui fonctionnent aux 
énergies fossiles. Le raccordement est également plus 
simple et impose un encombrement réduit. Enfin, et 
comme tous les autres réseaux de chaleur urbains, 
le système de Riom Communauté améliore la sécuri-
té : en supprimant les chaufferies localisées dans les 
bâtiments, sont limités les risques liés à la combustion, 
au stockage du combustible et à l'entretien des chemi-
nées d'évacuation.<

Zoom 
Le réseau en chiffres :
<2 centrales.
<7 km de canalisations.
<28 points de livraison.
<1 500 équivalents logements.
<7 M€ H.T. de travaux. 
<3 M€ de subventions publiques.

L’unité principale est implantée au sud de Riom.



  EN BREF

Depuis le 1er janvier, le SMIDeN propose de nouvelles prestations : accompagnement individualisé (15€/heure), 
accès gratuit au Wi-Fi dans les cybercentres, ateliers délocalisés et sessions d’initiation divisées en ateliers de 
trois heures. Informations, horaires d’ouverture et inscriptions sur www.smiden.fr, par mail à contact@smiden.fr 
ou par téléphone au 02 43 40 15 15.
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COMMUNAUTÉ ET LYCÉE PROVOTS : 
HEUREUSE ASSOCIATION
Depuis de nombreuses années, la Communauté de Communes collabore avec les établissements 
d’enseignement agricole public de la Sarthe (EAP 72). Un partenariat gagnant-gagnant que 
compte bien poursuivre Agnès Lenne, nouvelle proviseure du lycée Provots à Brette-les-Pins.

PARTENAIRES ENSEIGNEMENT

D es élèves inscrits dans des formations agricoles, 
le Sud-Est Manceau en a côtoyé beaucoup : au 
service espaces verts d’abord, avec l’intégra-

tion de jeunes du CFA de Rouillon en apprentissage et 
l’aménagement des buttes de l’Hôtel Communautaire 
et du lotissement de l’Herpinière. Au service anima-
tion-jeunesse ensuite, pour l’élaboration d’un livret de 
comptines et l’accueil de stagiaires. Mais la collabo-
ration la plus importante de ces dernières années est 
indubitablement celle des Jours Verts, action d’éduca-
tion à l’environnement à destination du public scolaire 
organisée depuis trois ans sur le site du lycée Provots 
et dans laquelle de nombreux élèves sont impliqués.

Objectif : pratiquer
Service aux personnes et aux territoires, aménage-
ment paysager et vente de produits alimentaires et 
horticoles, les trois filières du lycée public brettois sont 
en effet mobilisées pour participer à l’élaboration des 
animations et / ou renforcer l’encadrement 
des enfants durant les Jours Verts. 
«  C’est un projet très formateur, qui 
crée du lien entre les élèves et leur 
permet de mettre en pratique ce qu’ils 
apprennent en cours  », apprécie 
Agnès Lenne. Car aller sur le terrain 
fait partie de l’ADN même des études 
agricoles. « Tout est prétexte à entrer 
dans le concret  ; c’est pourquoi les 
collaborations avec des structures 
extérieures sont fondamentales  », 
martèle la proviseure.

Des coopérations
très diversifiées
Ainsi donc, outre la Communauté, le 
lycée Provots compte de nombreux 
partenaires. «  Actuellement, nous 

achevons la réalisation d’un parcours de santé à l’EHPAD 
des Térébinthes. Nous accueillons aussi des personnes 
retraitées de l’association Génération Mouvement 
pour des ateliers. Et ce ne sont que quelques-uns des 
multiples projets en cours », précise Agnès Lenne. Elle 
ajoute : « Toutes les sollicitations sont les bienvenues : 
cela fournit aux élèves de nouveaux cas pratiques et 
aux structures demandeuses une main-d’œuvre. Tout 
le monde y gagne », conclut-elle. À bon entendeur !<

Zoom 
Portes Ouvertes du 
Lycée Provots :
<16/02 (16h-20h).
<17/02 (9h-13h).
<21/03 (14h-17h30).
<25/05 (14h-17h30).

« Jours Verts » : une bonne occasion de s’essayer à l’animation pédagogique.



À l’instar de presque 
tous les réseaux 
s o c i a u x , 

Pinterest a vu le jour 
aux États-Unis où il a 
été créé en 2010. Si 
comme Instagram, le 
support visuel est au 
cœur de son fonction-
nement, la finalité n’est 
en revanche pas la 
même. Là où Instagram 
s’intéresse à la photo-
graphie en elle-même 
pour  ses  qua l i tés 
esthétiques, Pinterest 
a vocat ion à vous 
permettre de collecter 
et classer des images 
relatives à des sujets 
qui vous passionnent 
en les épinglant sur des 
tableaux, c’est-à-dire 
des panneaux d’affi-
chage thématiques 
virtuels.

Des contenus
thématisés…
Pour utiliser Pinterest, vous devez vous créer un compte 
sur le site www.pinterest.fr. Dès lors que vous êtes 
inscrit(e), Pinterest vous suggère de vous abonner à 
plusieurs thématiques susceptibles de vous intéresser, 
par exemple les voyages ou le design. Ainsi, quand vous 
ouvrez l’application, celle-ci affiche en page d’accueil 
tous les contenus du plus récent au plus ancien publiés 
par d’autres utilisateurs en rapport avec les sujets que 
vous avez choisis. Pour rechercher des visuels sur 
d’autres sujets, il vous suffit de saisir un mot-clé via 
la barre de recherche prévue à cet effet. Dès lors que 
vous trouvez une image qui vous plaît, vous pouvez 
la conserver en cliquant sur le bouton « enregistrer » : 
vous créez ce qu’on appelle une épingle. Il vous faut 
ensuite choisir dans quel tableau – que vous avez déjà 
créé ou que vous pouvez créer à tout moment – vous 
souhaitez la ranger.

… et connectés au web
Pour consulter vos tableaux, vous devez vous 

rendre sur votre profil. Vous pouvez alors modifier 
leurs paramètres – leur description, s’ils sont publics 
ou privés, etc. –,  mais aussi afficher les thèmes, 
tableaux et personnes auxquels vous êtes abonné(e) et 
en ajouter de nouveaux, ou encore créer votre propre 
épingle en choisissant une image à laquelle vous attri-
buez une description et un lien internet. Car c’est là 
l’intérêt de Pinterest : toutes les images qui y figurent 
sont liées à un site web, généralement celui dont elles 
sont extraites, ce qui vous permet d’en savoir plus 
sur le sujet qui vous passionne en cliquant sur le mot 
« visiter » qui leur est associé. Plus qu’un simple collec-
teur d’images, Pinterest est donc un collecteur de liens. 
Vous pouvez d’ailleurs installer dans votre navigateur 
un bouton Pinterest qui vous permet d’enregistrer un 
contenu sur votre compte lorsque vous tombez dessus 
au hasard d’une recherche sur le web. À vous d’épin-
gler !<
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TECHNOLOGIE RÉSEAUX SOCIAUX

PINTEREST, MODE D’EMPLOI
Il y a quelques mois, vous aviez pu découvrir dans les pages de l’Écho Communautaire n°59 
les bases du fonctionnement du réseau social Instagram. C’est maintenant au tour d’un autre 
réseau basé sur l’image, Pinterest, d’être passé à la loupe.

« Pinterest » vient de « pin » (épingle) et « interest » (intérêt).
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UNE ACTIVITÉ
QUI NE LAISSE PAS DE MARBRE
À Challes, le presbytère accueille depuis quelques mois de curieuses locataires : les presses 
de l’atelier lithographique de Christian Enault. Visite guidée avec ce passionné qui regorge 
d’idées afin de faire découvrir cette technique d’impression souvent méconnue du public.

À l’origine de ce projet pour le moins original 
un professeur d’arts appliqués à la retraite, 
Christian Enault, désireux de partager son 

savoir-faire. De l’autre côté une commune, Challes, 
soucieuse d’encourager les initiatives locales, et au 
milieu la fédération sarthoise de Familles Rurales 
chargée d’accompagner les associations dans la mise 
en place d’actions. « J’ai apporté mon matériel et mon 
envie de transmettre, la municipalité a fourni gracieu-
sement les locaux et Familles Rurales son appui au 
niveau des démarches administratives », résume 
Christian Enault. C’est ainsi que sont nés les Ateliers 
Artistiques du Narais, avec pour vocation de rendre 
accessible à tous la lithographie.

Le processus en quelques mots
Technique inventée à la fin du 18ème siècle en 
Allemagne, la lithographie signifie littéralement « écrire 
avec une pierre ». Le lithographe dessine ou reproduit à 
l’aide d’un corps gras (encre, crayon) un motif sur une 
pierre calcaire qu’il fixe avec un mélange d’acide et de 
gomme, puis il humidifie la pierre et l’enduit d’encre. 
Repoussée par l’eau, l’encre ne reste que sur les 

parties grasses du motif. Il n’y a ainsi plus qu’à poser 
sur la pierre une feuille de papier et à passer le tout 
sous presse pour obtenir une impression. « Il n’y a pas 
besoin de savoir dessiner, juste d’avoir envie de laisser 
parler son imagination et d’expérimenter », assure 
Christian Enault.

Un atelier ouvert à tous
Ce procédé peu commun n’a en tous les cas pas laissé 
indifférents les nombreux curieux venus à Challes pour 
les Journées du Patrimoine en septembre dernier. 
« J’ai accueilli près de 150 personnes, parmi lesquelles 
le sculpteur Francis Arsène », s’enthousiasme Christian 
Enault. À présent, l’ancien professeur souhaite péren-
niser cette activité en proposant diverses animations 
à destination du public. « J’ai pris contact avec les 
établissements scolaires des alentours ; le collège du 
Grand-Lucé se dit d’ores et déjà intéressé. On pourrait 
aussi imaginer un partenariat avec un étudiant de 
l’École des Beaux-Arts du Mans avec qui je co-anime-
rais des ateliers… Bref les possibilités sont infinies et 
je suis ouvert à toutes les propositions », affirme-t-il. 
Vous avez une idée ? N’hésitez pas à le contacter.<

La lithographie, une technique très utilisée par les artistes au 19ème siècle.

CULTURE LITHOGRAPHIE

Contact
lesateliersartistiquesdunarais@gmail.com



D epuis son aménagement courant octobre 2017, 
le PumpTrack communautaire ne désem-
plit pas. Il suffit de passer par l’allée du Pont 

à Changé où il a été implanté pour voir BMX, rollers, 
trottinettes et skateboards s’en donner à cœur joie. 
Composé d’une piste de cent vingt mètres de long 
en forme de huit, le PumpTrack est en fait un circuit 
agrémenté de bosses de tailles et de formes différentes 
qui permet aux amateurs de glisse de réaliser des 

boucles variées. Conçu comme un module complé-
mentaire du SkatePark voisin, il est accessible à un 
large panel d’usagers puisqu’une partie du parcours 
est destinée aux débutants tandis que l’autre vise les 
pratiquants confirmés. Des entrées et une aire de repos 
ont même été aménagées afin de pouvoir se croiser en 
toute sécurité. Si aucun encadrement n’est nécessaire 
pour utiliser cet équipement, il est toutefois conseillé de 
venir toujours au moins à deux et de porter des protec-
tions (casque, coudières, genouillères). Mieux vaut 
prévenir que guérir...

Une infrastructure parmi bien d’autres
Né de la demande du Conseil Municipal Jeunes de 
Changé, le PumpTrack s’inscrit plus globalement dans 
le schéma directeur des équipements culturels et 
sportifs de la Communauté de Communes qui, outre les 
infrastructures de plein air, inclut la salle de gymnastique 
Ouranos à Parigné-l’Évêque, le dojo Budokaï à Changé 
et le site parignéen de l’École de musique actuellement 
en construction. Ces équipements communautaires, 
conçus en complément des aménagements réalisés par 
les communes elles-mêmes, tissent un maillage territorial 
sans cesse densifié afin que les usagers disposent juste 
à côté de chez eux de structures capables de répondre 
à leurs attentes en matière de loisirs intérieurs comme 
extérieurs. Rendez-vous au printemps pour inaugurer 
le dernier d’entre eux à l’occasion de l’édition 2018 du 
festival Rock’n Gliss. Venez nombreux !<

Zoom 
Le coût de réalisation du PumpTrack 
s’élève à 35 100 € TTC. Le projet a béné-
ficié d’une subvention 
de 7 000 € issue de la 
réserve parlementaire, 
le reste étant financé 
par la Communauté.

  EN BREF

Issu de la fusion de l’Amicale sportive brettoise et Esprit brettois courant 2017, ASB, le nouveau club de football 
de Brette-les-Pins, compte cent cinquante licenciés et propose des pratiques diversifiées de ce sport. Nouveauté 
2018 : la création d’une équipe féminine adulte.

SPORT GLISSE URBAINE

NOUVEL ÉQUIPEMENT DE PLEIN AIR 
EN SUD-EST MANCEAU
Avec un CityStade à Challes, Parigné-l’Évêque et Saint-Mars-d’Outillé, un SkatePark à Brette-
les-Pins et Changé, un parcours sportif dans les cinq communes et désormais un PumpTrack à 
Changé, les Sud-Est Manceaux ne manquent pas d’infrastructures d’extérieur pour se divertir.
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Le PumpTrack a été construit en une semaine. 
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TEMPS FORTS RETOUR EN IMAGES

27 octobre 2017
Composé de virtuoses à l’humour détonnant, 
le groupe folk « The Churchfitters » se donne 
en concert à Brette-les-Pins. Un spectacle 
exceptionnel malheureusement partagé par trop 
peu de spectateurs. Les absents ont eu tort !

09 décembre 2017
Le fil rouge « Serge Soualle » organisé par la Communauté de 

Communes à l’occasion du Téléthon réunit autour du champion 
de marathon Dominique Chauvelier environ 70 adeptes du run and 
bike. La boucle proposée cette année fait plus de 20 km et permet 

de parcourir les paysages boisés des Bois de Vaugautier et des 
Sapins de la Saule.

17, 18 et 19 novembre 2017
Version 2018 du festival « Les Arts à Saint-Mars » 
avec pour thème la forêt. Au menu : réalisation 
de fresques par les enfants, expositions, sortie 
mycologique et spectacle humoristique, « Cœur 
de braco », avec Véronique Blot. Une douzième 
édition couronnée de succès.
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20 décembre 2017
Le Relais Petite Enfance du Sud-Est 

Manceau fête Noël en beauté avec 
le spectacle « Monsieur Barnabé » 
offert aux enfants, aux parents et 
aux assistant(e)s maternel(le)s du 

territoire. Un goûter festif complète 
ce moment de partage.

09 au 18 novembre 2017
Destination Sénégal pour le festival Changé 
d’Air 2017 avec, notamment, la compagnie 
Damballah qui met le feu à la scène lors de 

la soirée danse et intervient dans les écoles 
à Changé et à Parigné-l’Évêque, le concert 

d’Ablaye Cissoko et Constantinople qui attire 
près de 300 spectateurs... Et bien sûr les 

traditionnelles expositions et animations qui 
permettent de découvrir la culture sénégalaise. 
Bravo à la quarantaine de bénévoles toujours à 

l’œuvre pour Changé d’Air !
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A u Sud-Est Manceau, le nettoyage des locaux est 
confié à sept personnes : Nelly Barths,  Charlène 
Breton, Annick Desgrippes et Brigitte Renault, 

auxquelles sont associées spécifiquement pour l’entre-
tien des sites de l’École de musique, Claudine Fassiaux 
et Annette Pezard à Changé et Béatrice Gondouin-
Baillieu à Parigné-l’Évêque. « Ce mode de travail en 
équipe fonctionne très bien », assure Nelly Barths. Et 
d’ajouter : « nous intervenons de façon complémentaire 
selon un planning très précis afin que chaque bâtiment 
soit parfaitement entretenu ».

Des lieux et des tâches variés
En effet, leur mission requiert beaucoup d’organisa-
tion car ces agents opèrent sur plusieurs sites : l’Hôtel 
Communautaire, le Pôle Technique Communautaire, le 
multi-accueil à Parigné-l’Évêque et la salle de gymnas-
tique Ouranos. Et dans chacun de ces endroits, les 
tâches à effectuer sont bien spécifiques. « Dans les 
bâtiments où travaillent les agents communautaires, 
il s’agit essentiellement de nettoyer les bureaux et les 
sanitaires. À Ouranos, outre les vestiaires, couloirs et 
sanitaires, il faut entretenir les tapis et les agrès ; quant 

au multi-accueil, tout doit être nettoyé à la vapeur, que 
ce soit les tables, les chaises, le sol et même le réfri-
gérateur, car les normes d’hygiène relatives aux lieux 
qui accueillent des jeunes enfants sont très strictes », 
détaille Nelly Barths.

Des missions annexes
En plus d’assurer ce travail d’entretien, Nelly Barths 
et ses collègues jouent un rôle important dans la 
surveillance de l’état général des bâtiments commu-
nautaires. « Chaque semaine, nous rencontrons notre 
chef d’équipe, Alain Dutertre, pour lui faire part des 
éventuels dysfonctionnements que nous aurions 
repérés », indique-t-elle. Les agents gèrent par ailleurs 
elles-mêmes leurs stocks de produits et équipements 
d’entretien en tenant compte des impacts environne-
mentaux sur lesquels elles ont été formées. « J’apprécie 
mon travail car il est varié, tant au niveau des tâches à 
effectuer que des lieux où j’interviens et des personnes 
que j’y rencontre. Mais surtout, je contribue à rendre 
les locaux propres et agréables pour leurs utilisateurs, 
et c’est ce qui me tient le plus à cœur », conclut Nelly 
Barths.<

NELLY BARTHS, AGENT D’ENTRETIEN
Membre du personnel de la Communauté de Communes depuis 2003, Nelly Barths fait partie 
de l’équipe chargée de l’entretien des bâtiments communautaires. Une mission essentielle afin 
d’assurer chaque jour un accueil de qualité aux usagers.

À VOTRE SERVICE GESTION DES BÂTIMENTS

Nettoyer les tapis demande une certaine gymnastique !
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communauté de communes
Hôtel Communautaire
BP 15 - rue des Écoles
72250 Parigné-l’Évêque
. Lundi au vendredi de 9h à 12h et de 14h à 17h
Tél : 02 43 40 09 98

enfance jeunesse
et réseau de multi-accueils
Centre François Rabelais
1 rue Victor Hugo
72560 Changé
<Multi-accueil, site de Changé
1 rue Victor Hugo
72560 Changé
<Multi-accueil, site de Parigné-l’Évêque
Le Taillis
72250 Parigné-l’Évêque
Tél : 02 43 40 13 04

relais petite enfance
Hôtel Communautaire
BP 15 - rue des Écoles
72250 Parigné-l’Évêque
. Sur RDV + Permanence téléphonique mercredi 15h/17h
Tél : 02 43 40 19 01

espace emploi formation
<Site de Changé
Place de la Mairie
72560 Changé
. Lundi de 13h30 à 17h
. Mardi au vendredi de 9h à 12h
. Sur rendez-vous le lundi matin
. Sur rendez-vous le vendredi après-midi
<Site de Parigné-l’Évêque
Hôtel Communautaire
BP 15 - rue des Écoles
72250 Parigné-l’Évêque
. Lundi et mercredi de 9h à 12h
. Mardi, jeudi et vendredi de 13h30 à 17h
. Sur rendez-vous le mardi matin
. Sur rendez-vous le jeudi matin
Tél : 02 43 40 14 61

école de musique
<Site de Changé
Rue de la Juiverie
72560 Changé
<Site de Parigné-l’Évêque
Avenue Abel Tirand
72250 Parigné-l’Évêque
<Site de Saint-Mars-d’Outillé
Route de Teloché (école primaire)
72220 Saint-Mars-d’Outillé
Tél : 02 43 40 05 82

collectes des déchets
<Brette-les-Pins
Ordures ménagères : tous les lundis
Emballages : tous les 15 jours le mardi
<Challes
Ordures ménagères : tous les jeudis
Emballages : tous les 15 jours le mardi
<Changé
Ordures ménagères : tous les vendredis
Emballages : tous les 15 jours le lundi (secteurs 1
et 2 alternés) ou le mardi (secteur 3)
<Parigné-l’Évêque
Ordures ménagères : tous les jeudis sauf La Vaudère, 
L’Herpinière et route de Ruaudin (tous les lundis)
Emballages : tous les 15 jours le mercredi (secteurs 1
et 2 alternés)
<Saint-Mars-d’Outillé
Ordures ménagères : tous les mardis
Emballages : tous les 15 jours le vendredi

réseau de déchetteries
<Site de Challes
Route de Château-du-Loir - 72250 Challes
. Mercredi et vendredi de 14h à 17h30
<Site de Changé
Allée du Pont - 72560 Changé
. Mardi, jeudi et samedi de 9h30 à 12h
et de 14h à 17h30
<Site de Parigné-l’Évêque
La Passardière - 72250 Parigné-l’Évêque
. Lundi, mercredi et samedi de 9h30 à 12h 
et de 14h à 17h30
<Site de Saint-Mars-d’Outillé
La Pièce de l’Église - 72220 Saint-Mars-d’Outillé
. Lundi, mercredi et vendredi de 14h à 17h30
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